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Le climat changeant de notre
environnement
Les gaz à effet de serre.  Le changement climatique.  Que
sont-ils et pourquoi sont-ils si importants?

La vapeur d�eau, l�ozone, le dioxyde de carbone, le
méthane, l�oxyde nitreux et les hydrocarbures halogénés
se trouvent naturellement dans l�atmosphère.  Ces gaz
créent un « effet de serre » (GES) en retenant la chaleur
du Soleil, et sans eux, la température sur la terre serait
trop basse pour permettre la vie.  Toutefois, les activités
humaines ont entraîné le dégagement de quantités
importantes de GES qui amplifient l�effet de
réchauffement de la serre atmosphérique naturelle.

Parmi ces gaz, le dioxyde de carbone est celui qui
contribue le plus à l�emprisonnement de la chaleur, il
est causé surtout par la combustion de combustibles
fossiles.  Nous utilisons ces combustibles dans tous les
aspects de notre vie : pour faire fonctionner les voitures,
les avions, les trains et les bateaux, pour alimenter les
processus de fabrication industrielle et pour chauffer,
éclairer, climatiser et doter en énergie nos maisons et
nos entreprises.  Ces activités modifient l�atmosphère à
un rythme qui n�a jamais été si rapide.

En 2001, le Canada a émis dans l�atmosphère l�équivalant
de 720 mégatonnes de GES rien qu�en dioxyde de carbone,
ce qui représente plus de 6 100 fois le poids de la Tour CN.

Bien que la part du Canada dans l�émission totale des GES
dans le monde soit d�environ 2 p. 100 seulement, nous
sommes une des plus grandes sources d�émission de ces
gaz par habitant, en grande partie en raison de notre
économie basée sur l�exploitation des ressources, de notre
climat et de la taille de notre pays.

À l�échelle mondiale, le changement climatique désigne
les changements de climat qui se produisent sur la Terre et
il est crucial de comprendre ses effets potentiels sur les
plans économique, social et environnemental.  Le
réchauffement de l�atmosphère pourrait modifier les climats
sur la Terre et engendrer des conditions météorologiques
instables, provoquer des tempêtes, des inondations et des
ouragans plus violents et plus fréquents, menacer
l�approvisionnement alimentaire et en eau, et entraîner bien
d�autres effets.  Il pourrait avoir des répercussions
considérables sur les secteurs de l�agriculture, de la
foresterie et de l�énergie au Canada.

Suite, page 2
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Le changement climatique est déjà un sujet de préoccupation croissant dans de
nombreux secteurs industriels de l�Ouest canadien.  Le temps plus chaud modifie
la croissance et le mode de répartition des forêts, et on l�a lié à l�accroissement de
la propagation et de la fréquence des incendies de forêt et des infestations de
ravageurs.  Il a des répercussions énormes sur notre vie quotidienne, dont notre

santé, sur les industries dont nous dépendons
et sur notre économie.

Le gouvernement du Canada est en train de
prendre un cap qui lui permettra de laissera
croître l�économie tout en réduisant les GES.
Cette nouvelle orientation consiste à lancer
des initiatives, comme le développement de
nouvelles technologies moins polluantes,
qui porteront leurs fruits à plus long terme.
Diversification de l�économie de l�Ouest
Canada (DEO) aide à faciliter l�introduction
de telles initiatives dans l�Ouest.

À DEO, nous croyons que le savoir,
l�innovation et la collaboration sont les
fondements de la prospérité économique.  Le
Ministère travaille avec les Canadiens de
l�Ouest afin de relever le défi de Kyoto en
jouant un rôle central, celui de faciliter le
développement de nouvelles technologies
environnementales novatrices qui
s�attaquent au changement climatique.

Ces technologies aideront non seulement à réduire les coûts et à augmenter la
compétitivité des entreprises de l�Ouest, mais aussi à créer des emplois et des
possibilités d�exportations à l�étranger.

Dans chacune des quatre provinces de l�Ouest, DEO a amorcé, avec les décideurs
des entreprises, du milieu universitaire, des organisations sans but lucratif et du
gouvernement, des discussions portant sur la façon de développer et de
commercialiser le secteur des technologies de l�environnement.  Des possibilités
clés ont été définies, et ces idées ont mené au programme du Forum sur les
technologies environnementales de l�Ouest canadien qui a eu lieu à Vancouver
en décembre 2003.

Pour en savoir davantage sur le changement climatique, veuillez visiter le site
Web du gouvernement fédéral à l�adresse www.climatechange.gc.ca/francais/
default.asp.  Pour obtenir plus de renseignements sur le Forum, visitez le site
Web de DEO à www.deo.gc.ca.
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Viabilité, écoefficacité et
économies
� La PTAC aide l�industrie énergétique et l�environnement

I N N O V A T I O N

par Heather Traub
      PTAC Petroleum Technology Alliance Canada

Extrayez plus de pétrole!  Produisez plus de gaz naturel!
Faites-le de façon plus économique, plus rapide et plus
sécuritaire.  Et, pendant que vous y êtes, réduisez les
conséquences sur l�environnement!

Les entreprises de production d�hydrocarbures ont une tâche
difficile à exécuter.  Les champs de pétrole et de gaz vieillissent
tandis que les sommes affectées à la recherche et au
développement diminuent.  Parallèlement, les producteurs
d�hydrocarbures subissent des pressions pour réduire les
émissions de gaz à effet de serre (GES).  Les nouvelles
technologies énergétiques des hydrocarbures peuvent aider
les producteurs à équilibrer ces demandes multiples.

Fondée en 1996 à Calgary, la PTAC Petroleum Technology
Alliance Canada est une association sans but lucratif dont la
mission est d�encourager l�innovation, le transfert de
technologie ainsi que la recherche et le développement en
collaboration dans l�industrie du pétrole et du gaz au stade du
préraffinage.  Son objectif est d�améliorer la performance de
l�industrie dans les domaines de l�environnement, des finances
et de la sécurité et, par conséquent, de servir d�agent de liaison
entre les fournisseurs et les utilisateurs finaux des technologies
énergétiques des hydrocarbures.

Le projet de technologies écoefficientes et de lutte contre
les émissions de gaz à effet de serre de  la PTAC a été mis
sur pied à la demande de ses membres faisant partie de
l�industrie énergétique des hydrocarbures, qui voulaient
que l�Association élargisse son mandat aux technologies
viables, écoefficientes et économiques réduisant les gaz à
effet de serre.

Diversification de l�économie de l�Ouest Canada (DEO) a
fourni 738 000 $ à la PTAC en janvier 2003 afin qu�elle
entreprenne un projet de trois ans consistant à encourager
l�adoption des technologies réduisant les GES dans l�industrie
énergétique des hydrocarbures.

Les fonds de DEO ont permis à la PTAC d�appuyer la
recherche de technologies et de pratiques nouvelles ou
améliorées et de contribuer à leur développement à l�aide
d�essais pilotes, le cas échéant.  En travaillant avec des
partenaires, des intervenants et d�autres appuis, l�Association

veillera à ce que les utilisateurs, les chercheurs et les
fournisseurs des technologies énergétiques des hydrocarbures
adoptent une approche intégrée pour le développement et
l�application des nouvelles technologies.

Le comité de direction du projet est constitué de représentants
de l�industrie, des organismes gouvernementaux de
réglementation et d�autres organisations.  Ceux-ci donnent une
orientation stratégique aux projets de démonstration, aux
groupes de travail, aux ateliers et aux autres activités prévues
pour mener à des résultats.

L�aide financière qu�a fournie Diversification de l�économie
de l�Ouest Canada à ce projet permet à la PTAC et aux
intervenants de l�industrie énergétique des hydrocarbures de
développer et de mettre en �uvre des technologies viables,
écoefficientes et économiques pour réduite les GES.

Pour obtenir plus de renseignements sur le projet de réduction
des émissions de gaz à effet de serre de la PTAC, veuillez
communiquer avec Denis Gaudet, directeur du transfert des
technologies, au (403) 218-7710 ou visiter le site Web de
l�Association à l�adresse www.ptac.org.

Denis Gaudet (à gauche), directeur du transfert de technologie de la PTAC,
et Eric Lloyd (à droite), président de l�Association.  L�aide financière qu�a
fournie DEO au projet TEREE a permis à la PTAC et aux intervenants de
l�industrie énergétique des hydrocarbures de développer et d�implanter des
technologies qui réduisent les émissions de GES.

Photo, avec la permission de la PTAC.
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Les technologies en
ouvrent la voie à u

par Caroline Hickton

Le Canada a la chance extraordinaire de mettre sa
connaissance des ressources qu�il tire de son passé au
service d�un avenir prometteur.  Avec sa main-d��uvre bien
instruite et dynamique, ses excellents établissements de
recherche et d�enseignement, et ses citoyens qui voient d�un
bon �il les changements technologiques, le Canada a le
potentiel de tirer profit de la commercialisation des
technologies environnementales.

Pour aider les provinces de l�Ouest à s�engager dans la
réalisation de ce potentiel, Diversification de l�économie
de l�Ouest Canada (DEO) a organisé le Forum sur les
technologies environnementales de l�Ouest canadien, le
5 décembre 2003, au Morris J. Wosk Centre for Dialogue,
à Vancouver.  Le Forum a rassemblé plus de 130 Canadiens
de l�Ouest, provenant des secteurs public et privé, des
bandes des Premières nations et des secteurs de recherche
connexes, qui ont discuté de la façon de développer au
maximum les possibilités du secteur des technologies de
l�environnement.

Au programme du Forum, on avait prévu des séances
thématiques interactives, des séances plénières, et des
périodes de questions et de réponses auxquelles des
représentants gouvernementaux ont pris part.  Plusieurs
thèmes importants en sont ressortis.

Les délégués au Forum ont atteint un consensus sur le fait
que le Canada est bien placé pour exploiter les débouchés
des marchés internationaux.  En 2000, il a exporté pour
plus de 1,6 milliard de dollars en technologies
environnementales, et l�Ouest a contribué énormément à
cette réussite.

À titre d�exemples de l�expertise croissante en matière de
technologies environnementales dans l�Ouest canadien,
citons le Clean Energy Research Centre de l�Université de
la Colombie-Britannique, le Fuel Cell and Interpretive

Centre de l�Institut de technologie du Nord de l�Alberta,
les installations de recherche à la fine pointe de l�ingénierie
de l�Université du Manitoba et le Greenhouse Gas
Technology Centre de l�Université de Regina.

Les discussions sur les marchés internationaux se sont
transformées en un débat sur l�importance de la rentabilité
des technologies environnementales.  Les gouvernements
consacrent des sommes considérables à l�assainissement
et au rétablissement de l�environnement après des
catastrophes écologiques comme les déversements de
pétrole, alors que des investissements proactifs dans les
technologies environnementales pourraient leur faire
économiser ces dépenses à la fois inattendues et élevées.

« Nous commençons à nous rendre compte de l�importance
de la rentabilité et cela pourrait être un tournant décisif
dans l�Ouest canadien », a déclaré le coprésident du Forum,
John MacDonald, président et chef de la direction de
Day4 Energy.

Le changement climatique est un grave problème mondial
qui mérite qu�on s�en occupe.  Les Canadiens ont vu les
effets du réchauffement de la planète dans la baisse du
niveau d�eau des Grands Lacs, les invasions d�insectes dans
les forêts de la Colombie-Britannique et des conditions
climatiques extrêmes comme des périodes de sécheresse
dans les Prairies, la crise de verglas dans l�Est du Canada
et les inondations au Manitoba et au Québec.

Pour trouver des solutions au changement climatique, il
faut des discussions fondées sur la collaboration et un
engagement des citoyens à l�échelle de la planète.  Le
Forum a stimulé la planification commune en vue de la
réalisation du potentiel des nouvelles technologies
environnementales dans le cadre des partenariats existants
et ceux amorcés au Forum.
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nvironnementales�
un avenir durable

« Le gouvernement du Canada
comptera beaucoup sur l�industrie et le
milieu universitaire à titre de
partenaires pour faire ce qui s�impose
pour assurer l�avenir de l�économie
canadienne moderne », a déclaré la
sous-ministre de DEO et coprésidente
du Forum, Oryssia Lennie.

Il était manifeste, au Forum, que même
si le gouvernement du Canada soutient
les efforts en vue de créer un nouveau
créneau pour les technologies
environnementales au pays, ces efforts
ne peuvent réussir sans partenariats.
Comme la sous-ministre l�a mentionné,
« Diversification de l�économie de
l�Ouest Canada travaillera à la
poursuite de ces échanges, mais
l�avenir est entre les mains de
l�industrie et du milieu universitaire. »

À la fin de la journée, les participants de la Saskatchewan et
de la Colombie-Britannique ont décrit ce que le Forum leur
avait apporté.  Il était clair pour tous les participants que le
travail commun selon des modalités municipales, provinciales
ou nationales était essentiel au futur succès des technologies
environnementales au Canada.  Les participants ont reconnu
que le Forum, en rassemblant des gens pour amorcer une
collaboration, était un excellent pas dans la bonne direction.

Aux dires de John MacDonald, « Le Forum a dépassé les attentes.
Pour ma part, j�ai rencontré beaucoup de gens que je ne
connaissais pas et j�ai entendu beaucoup de choses que je ne
savais pas.  Je pense que c�est le début d�un réseau et que, si
nous poursuivons sur notre lancée dans l�Ouest Canadien, nous
pouvons bâtir une richesse économique autour de technologies
environnementales durables, à des prix compétitifs. »

Plus de 130 personnes ont assisté au Forum sur les technologies environnementales de l�Ouest
canadien au Morris J. Wosk Centre for Dialogue à Vancouver.

DEO continuera de former des partenariats afin de faire
progresser les objectifs et les stratégies adoptés au Forum
sur les technologies environnementales de l�Ouest canadien
et de soutenir la vision globale selon laquelle les
technologies environnementales sont un élément essentiel
du développement économique durable de l�Ouest et du
Canada.

Pour obtenir plus de renseignements sur les technologies
environnementales, veuillez visiter le site Web de DEO à
l�adresse www.deo.gc.ca/innovation.



6

Fournir des outils qui
fonctionnent au niveau local

C O L L E C T I V I T É S   D U R A B L E S

par Jody Simonson
      Agente principale de développement économique, DEO Edmonton

D�une entreprise à l�autre et une ville à la fois, 90 organisations
bénévoles sans but lucratif travaillent dans l�Ouest canadien
à l�édification de collectivités plus solides en trouvant des
solutions locales aux défis locaux.

Subventionnées en grande partie par Diversification de
l�économie de l�Ouest Canada, les Sociétés d�aide au
développement des collectivités (SADC) adoptent une approche
locale pour proposer des programmes et des services aux
collectivités qu�elles
desservent, ainsi que
l�accès à une expertise
et à des possibilités
précieuses.

Le Réseau des
Sociétés d�aide au
développement des
collectivités de l�Ouest
a été établi en 1996 en tant
que réseau informel de
soutien pour les bureaux
d�aide au Développement des
Collectivités (DC) afin de les
aider à trouver des solutions à des
problèmes communs.  Grâce aux
efforts de collaboration des quatre associations provinciales de
DC, le Réseau de l�Ouest renforce le profil des SADC et les aide
à accéder à des ressources supplémentaires pour mettre en �uvre
des initiatives de développement économique communautaire aux
niveaux local et régional.  Voici quelques-unes des réalisations
du Réseau à ce jour :

• Le site Web de l�Ouest est devenu un site Web
pancanadien.

• L�initiative Web illustrant des pratiques exemplaires des
SADC est maintenant d�envergure nationale.

• Il a fait l�analyse des besoins et des lacunes en matière de
capacités Internet haute vitesse dans les collectivités
éloignées et du Nord.

• Il a étudié les effets du programme des SADC dans l�Ouest
canadien.

Notons en particulier le programme de Développement des
conseils d�administration des Sociétés d�aide au
développement des collectivités (DCASADC), initialement
connu sous le nom de Programme des réalisations des Sociétés
d�aide au développement des collectivités (SADC).  Ce
programme a été conçu en réponse à une demande croissante
à l�égard d�un programme d�orientation standardisé qui aide
les membres des conseils d�administration des SADC à mieux
comprendre leur rôle à la direction des organisations locales.

Dans le cadre d�un partenariat avec le Credit Union Institute of
Canada, le Réseau a conçu

l�outil du DCASADC
pour donner aux
bureaux des SADC
de l�Ouest les
compétences et

les connaissances
nécessaires à

l � é t a b l i s s e m e n t
d�organisations solides
et durables.  Cet outil est
devenu un programme
de formation complet
qui traite de tout,
des rôles et des

responsabilités du conseil d�administration au leadership et au
développement économique communautaire, en passant par la
gestion financière et les questions de responsabilité.  À l�automne
2003, trois nouveaux modules traitant de la reddition des comptes
des conseils d�administration, du crédit et des processus de
vérification, et du recrutement des gestionnaires et du leadership
ont été lancés.  Chaque module est un outil très utile pour toute
personne jouant un rôle actif dans un conseil d�administration
bénévole.

Pour en savoir davantage sur le programme et les services
des Sociétés d�aide au développement des collectivités
dans votre région, veuillez visiter le site Web
www.communityfutures.ca/home/index-fr.html.  Pour obtenir
de plus amples renseignements sur le programme DCASADC,
veuillez envoyer un courriel à l�adresse cfbd@telus.net.
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Travailler ensemble pour faire
face à la concurrence dans
l�industrie mondiale du tourisme
par Marcus Miller

C O L L E C T I V I T É S   D U R A B L E S

Le SRAS, la maladie de la vache folle, les incendies de forêt,
le ralentissement de l�économie américaine, les incertitudes
en matière de sécurité sont tous des facteurs qui ont contribué
parmi d�autres, à affaiblir l�industrie du tourisme dans l�Ouest.

En réponse à ces défis et à une baisse parallèle de 5 à
10 p. 100 des visiteurs de l�étranger, la Tourism Alliance for
Western Canada Inc. a conçu une campagne de marketing
pour pallier la baisse des revenus du tourisme, stimuler
l�industrie et améliorer la compétitivité de l�Ouest canadien
dans le monde.

La Tourism Alliance � formée d�associations de l�industrie de
la Colombie-Britannique, de l�Alberta, de la Saskatchewan et
du Manitoba � unit ses efforts et ses ressources pour élaborer
une campagne régionale ciblée mettant en relief les possibilités
exceptionnelles offertes dans le domaine du tourisme.

Dans l�ensemble, la stratégie de relance du tourisme fera la
promotion de l�Ouest en le présentant comme une destination
sécuritaire, abordable, offrant un choix varié d�expériences
intéressantes.  Pour les voyageurs américains, elle fera valoir
qu�ils n�ont pas besoin d�aller outre-mer pour passer des
vacances agréables et exploitera leurs changements d�habitude,
comme leur préférence récente pour les escapades plus courtes
et plus près de chez eux.

Le volet de la campagne consacré à l�Ouest dans son ensemble
cherchera surtout à attirer les touristes souhaitant visiter
n�importe quelle province de l�Ouest, tandis que les quatre
volets ciblés seront axés sur les touristes les plus susceptibles
de visiter un lieu particulier dans l�Ouest.

La Colombie-Britannique et l�Alberta viseront principalement
les marchés américains prioritaires comme Seattle,
San Francisco et Los Angeles, en plus des marchés de l�Asie-
Pacifique comme le Japon, l�Australie et Taïwan.  Le Manitoba
se concentrera sur le Midwest américain, l�Europe et les
marchés de l�Asie-Pacifique.  Et, présentant la Saskatchewan
comme une destination « intime » et « naturelle », l�Association

de cette province portera quant à elle son attention sur les
touristes américains du Dakota du Nord et du Montana, en
plus des visiteurs du Royaume-Uni, de l�Allemagne et du
Japon.

La campagne a débuté à l�automne 2003 et se poursuivra
jusqu�à la fin mars 2005.  De plus, pendant la campagne, la
Tourism Alliance étudiera la possibilité de conclure des
partenariats avec la Commission canadienne du tourisme et
le secteur privé pour obtenir davantage de fonds.

Diversification de l�économie de l�Ouest Canada (DEO) a
fourni 5 millions de dollars pour soutenir la campagne et,
ensemble, les quatre provinces de l�Ouest ont aussi contribué
une somme égale.  En outre, DEO a prêté son aide à d�anciens
programmes de la Tourism Alliance, qui ont suscité
110 millions de dollars en retombés économiques,
principalement pour les petites et moyennes entreprises de
l�Ouest.
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Le projet de démonstration des
piles à combustible de Cellex
est un succès

E N T R E P R E N E U R I A T

Les chariots élévateurs à
fourche et d�autres véhicules
industriels utilisés dans des
milliers d�entrepôts et de
sites industriels pourraient
être les premiers à adopter la
technologie des piles à
combustible après une série
d�essais réussis, effectués
par la société Cellex Power
Products Inc., située à
Richmond.

Les piles à combustible
produisent de l�électricité
grâce à la réaction qui se

produit entre de l�hydrogène et de l�oxygène dans une simple cellule
électrochimique.  Cette réaction efficace se produit à basses
températures, ce qui en fait un moyen sans pareil de générer de
l�électricité.  Ses seuls sous-produits sont la chaleur, l�eau et
l�électricité.

Cellex tire profit de ces caractéristiques particulières pour
donner une nouvelle fonctionnalité aux véhicules industriels
conventionnels � une portée plus étendue, une meilleure
performance et un fonctionnement propre et silencieux.

La société a terminé récemment des essais de moteurs à piles à
combustible dans tout le Canada et les États-Unis.  Ces moteurs
améliorent la performance des chariots élévateurs, y compris le
rechargement en combustible à l�intérieur et la conformité aux codes
et règlements de sécurité.  Ils ont été conçus pour remplacer
l�accumulateur industriel au plomb et son système de chargeur, et
pour procurer une plus grande capacité aux clients qui utilisent de
vastes flottes de chariots élévateurs dans les centres de distribution.
Les accumulateurs au plomb ne durent habituellement que de quatre
à huit heures et doivent être rechargés de deux à trois fois par jour ce
qui entraîne une perte de productivité et une augmentation des coûts
d�exploitation.  La pile à combustible zéro émission de Cellex règle ce
problème en durant plus longtemps et en se rechargeant plus vite.

Chris Reid, président et chef de la direction de la société,
a formulé le commentaire suivant : « C�est grâce au
soutien d�organismes comme Diversification de
l�économie de l�Ouest Canada, le Programme d�aide à
la recherche industrielle et le Conseil national de
recherches du Canada que nous avons démarré.  Nous
les remercions pour leur vision et leur soutien alors que
Cellex continue à se développer. »

Ces essais fructueux sont un excellent exemple de la
conception de produits inédits que les partenariats entre
DEO, l�industrie et Piles à combustible Canada (PCC)
permettent de réaliser.

Cellex, membre actif de Piles à combustible Canada,
parraine cette association nationale sans but lucratif de
l�industrie, dont la mission est d�accélérer le
développement de l�industrie canadienne de l�hydrogène
et des piles à combustible.  PCC est heureuse de
continuer à travailler avec Diversification de l�économie
de l�Ouest Canada pour faire progresser le travail
novateur de ses membres en faisant des démonstrations
de produits et en appuyant des projets.

Pour en savoir davantage sur Cellex Power Products,
veuillez téléphoner au (604) 270-4300 ou visiter son
site Web à l�adresse www.cellexpower.com.  Pour
obtenir plus de renseignements sur Piles
à combustible Canada, veuillez téléphoner au
(604) 822-9178 ou visiter son site Web à l�adresse
www.fuelcellscanada.ca/french/index.html.

Le moteur de Cellex Power fait marcher un chariot
élévateur à fourche.

Photo, avec la permission de Cellex Power Products.
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Les « Maytag » de l�industrie de
la dépollution

E N T R E P R E N E U R I A T

par Jean Collins

De la simplicité.  Encore de la simplicité.  Toujours de la
simplicité.  C�est le principe que l�entreprise Ground Effects
Environmental Services Inc. (GEE) de Regina applique en
concevant chacun de ses systèmes de dépollution ou
d�assainissement du sol, de l�eau et de l�air.

Sean Frisky a créé son premier système de dépollution pendant
qu�il travaillait à la raffinerie des Coop fédérées de Regina.
Déçu par son travail en ingénierie de l�environnement à l�usine
parce que la technologie existante ne fonctionnait pas bien, il
s�est dit qu�il pouvait concevoir quelque chose de mieux.  Il
a parlé à son superviseur de son projet d�élaborer et de
construire un système plus efficace de nettoyage des
contaminants sur les lieux.  Aujourd�hui, GEE est le
fournisseur exclusif de services de dépollution des Coop
fédérées dans l�Ouest canadien.

Après le succès de son premier système, Sean Frisky s�est
mis à concevoir et à produire d�autres systèmes.

GEE conçoit et produit sur commande des systèmes destinés
à nettoyer les lieux contaminés dans les stations d�essence,
les raffineries et les champs de pétrole.  Avec son équipement,
GEE utilise différentes méthodes pour éliminer les
contaminants à la source au lieu de retirer la terre et de
transporter le problème ailleurs.  L�équipement comportant
jusqu�à trois fois moins de pièces mobiles que celui des
entreprises concurrentes, les avaries sont moins fréquentes et
le nettoyage s�effectue plus vite.

« Nous essayons d�être les Maytag de notre industrie », affirme
Sean Frisky.

La croissance des ventes de GEE est exponentielle.  Celles-ci
sont passées de 80 000 $ en 1998 à 4 millions de dollars en
2003.  Parallèlement à la croissance des ventes, le nombre de
membres du personnel est passé de six seulement en 2002 à 19.

Un de ces employés, Justin Lee, a été embauché à l�aide du
programme Premiers emplois en sciences et technologie
de Diversification de l�économie de l�Ouest Canada (DEO).

Pendant un an au plus, ce programme fournit jusqu�à la moitié
du salaire d�un nouveau diplômé d�un programme d�études
postsecondaires.

« La courbe d�apprentissage (chez GEE) monte en ligne droite »,
déclare Justin Lee.

Sean Frisky ne manque pas de souligner la valeur du travail
de ce dernier à toutes les étapes d�un projet � de la conception
à l�installation en passant par la fabrication.  Pouvoir intégrer
dans la conception d�un système la rétroaction suscitée par un
projet précédent améliore la performance et « impressionne le
client », dit Sean Frisky.

Pour obtenir plus de renseignements sur les produits de Ground
Effects Environmental Services, veuillez téléphoner au
(306) 352-1400 ou visiter le site Web de l�entreprise à l�adresse
www.groundeffects.org.

Pour en savoir davantage sur le programme Premiers emplois
en sciences et technologie, veuillez communiquer avec DEO
au 1 888 338-9378 ou visiter son site Web à l�adresse
www.deo.gc.ca.

Justin Lee, un diplômé du programme de technologie en génie civil de l�Institut
des sciences appliquées et des techniques de Saskatchewan, au Campus Palliser
à Moose Jaw.

Photo, avec la permission de Greg Huszar Photography.
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L�écoefficacité, facile pour les
experts!

E N T R E P R E N E U R I A T

Les raffineries et les installations de traitement du gaz naturel
font partie du paysage de l�Alberta.  Malheureusement, elles
ont un mauvais côté : elles émettent de l�anhydride sulfureux
qui provoque des pluies acides et nuit à l�environnement.

La législation fédérale exige que la teneur en soufre de
l�essence soit réduite de 90 p. 100 d�ici 2005 et le
gouvernement de l�Alberta exerce des pressions pour éliminer
le brûlage à la torche sulfureuse des puits de gaz acide.

Selon John Sames, Sulphur Experts Inc. de Calgary est une
entreprise de « diagnostic et de destruction du soufre » qui
propose ses services aux raffineries de pétrole et de gaz.

Pour parvenir à satisfaire à la demande, l�entreprise a
contacté Diversification de l�économie de l�Ouest Canada
(DEO).  Et, avec l�aide du programme Premiers emplois
en sciences et technologie, elle a embauché deux nouveaux
diplômés de l�Université de la Saskatchewan.

« Nous voulions embaucher des jeunes pour les former »,
explique John Sames, président de Sulphur Experts.  « On
prend un risque quand on engage quelqu�un qui n�a pas fait
ses preuves dans son domaine, mais cela a été rentable pour
nous.  Et, sans le programme Premiers emplois, nous n�aurions
embauché qu�un ingénieur, pas deux. »

Eugene Bast, diplômé de génie chimique, et Chris Jaggard,
diplômé de génie mécanique, ont été embauchés pour prêter
leur concours à un programme d�écoefficacité mené en
collaboration avec CETAC-West, une société sans but lucratif
qui se consacre à aider les petites et moyennes entreprises en
participant au développement et à la commercialisation de
nouvelles technologies environnementales.

Il est parfaitement logique que ces experts prêchent par
l�exemple en développant une initiative de comparaison et de
modélisation dans les secteurs de l�énergie et du contrôle des
gaz à effet de serre.  Dans le cadre du programme
d�écoefficacité, Sulphur Experts et sa société s�ur Amine
Experts ont visité les raffineries de pétrole et de gaz pour
évaluer leur utilisation de l�énergie.  En maximisant l�efficacité
énergétique, on économise de l�énergie.  On utilise moins de
combustible et l�on produit moins d�émissions.  C�est
avantageux pour le secteur du pétrole et du gaz et pour
l�environnement.

John Sames a indiqué que la société a déjà évalué six raffineries
albertaines au cours des huit derniers mois, mais qu�elle ne limite
pas son champ d�action à la province.  La société a pénétré les
marchés internationaux et elle effectue maintenant 65 p. 100 de
son travail à l�extérieur du Canada.

Pour en savoir davantage sur Sulphur Experts et Amine Experts,
veuillez téléphoner au (403) 215-8400 ou visiter le site Web de
Sulphur Experts à l�adresse www.sulphurexperts.com.

Pour obtenir plus de renseignements sur le programme
Premiers emplois en sciences et technologie, veuillez visiter
le site Web de DEO à l�adresse www.deo.gc.ca.

La remorque de test de Sulphur Experts à la base d�un incinérateur d�une usine
de gaz sulfureux typique en Alberta.

Photo, avec la permission de Sulphur Experts Inc.



11

Exploiter le sol pour économiser
de l�énergie

E N T R E P R E N E U R I A T

par Lee Gregg

À la fin de 2001, la Société d�aide au développement des
collectivités (SADC) de Wheat Belt a eu l�idée de créer le
premier lotissement d�habitations géothermiques au Manitoba.
L�énergie géothermique est le fruit d�une technologie
écologique qui puise l�énergie du sol à l�aide d�une
thermopompe pour chauffer et climatiser les bâtiments.

Des discussions avec les spécialistes en thermopompes
d�Hydro-Manitoba ont convaincu la SADC de Wheat Belt de
former un partenariat pour ce projet.  Le village de Wawanesa
et la Société d�aide au développement de Wawanesa/Oakland
voulaient participer au projet, car ils croyaient qu�il
contribuerait au développement économique de la collectivité
et lui offrirait de nouvelles possibilités sur les plans social et
environnemental.

En raison de son engagement à l�égard de l�environnement et
des collectivités durables, Diversification de l�économie de
l�Ouest (DEO) Canada s�est joint à l�équipe du projet avec
enthousiasme.  Le Ministère a également fourni une aide de
196 000 $ pour les coûts d�installation des canalisations
souterraines.

Comment l�énergie thermique fonctionne-t-elle?  Au-dessous
de la ligne de gel, la température du sol demeure relativement
constante.  Elle est plus froide que l�air pendant l�été et plus
chaude pendant l�hiver.  Comme un climatiseur, une
thermopompe prélève l�air chaud à l�intérieur du bâtiment et
l�envoie à l�extérieur.  Mais, comme son mécanisme peut être
inversé, elle peut prélever de la chaleur d�une source extérieure
et l�envoyer à l�intérieur.  La technologie géothermique utilise
la température constante du sol pour chauffer et climatiser les
bâtiments, ce qu�elle fait avec 3 fois plus d�efficacité que les
méthodes traditionnelles.

« L�objet du projet était de créer un lotissement écologique
qui aurait une incidence sur toute la région avoisinante », a
déclaré Russ Danielson, agente de développement économique
à la SADC de Wheat Belt.  « Le projet a obtenu plus de succès

que nous n�aurions pu l�imaginer et tous les partenaires sont
extrêmement satisfaits des résultats. »

En tant que gestionnaire du projet, la SADC de Wheat Belt a
formé une équipe dynamique qui s�est chargée de développer
un lotissement d�habitations géothermiques et de faire mieux
connaître cette source d�énergie renouvelable.  Pour en savoir
davantage sur ce projet ou sur les prochains projets
géothermiques, veuillez visiter le site Web de la SADC de
Wheat Belt à www.wheatbelt.mb.ca ou téléphoner au
1 888 347-4342.

Les Sociétés d�aide au développement des collectivités font
partie du Réseau de services aux entreprises de l�Ouest
canadien et reçoivent du financement de DEO.  Pour obtenir
la liste complète des bureaux des SADC, veuillez téléphoner
au 1 888 338-9378 ou visiter le site Web de DEO à l�adresse
www.deo.gc.ca.

Les systèmes de pompes géothermiques comprennent généralement ces
trois éléments.  Pour en savoir davantage, veuillez visiter le site Web d�Hydro-
Manitoba à l�adresse www.hydro.mb.ca.

Photo, avec la permission d�Hydro-Manitoba.

Un tuyau souterrain transporte un
fluide caloporteur qui extrait de la
chaleur se trouvant sous terre ou
qui renvoie de la chaleur dans le
sol.

Le tuyau passe à travers une pompe
à chaleur qui utilise la chaleur
transportée par le fluide caloporteur
pour chauffer votre maison ou qui en
extrait la chaleur pour assurer la
climatisation.

Un ventilateur, situé
dans la pompe à
chaleur, envoie de l�air
chaud ou frais dans un
système de conduits
pour chauffer ou
rafraîchir votre maison.



Retourner le courrier non distribuable à :

DEO Edmonton
Place du Canada

9700, avenue Jasper N.-O.
Bureau 1500

Edmonton (Alberta) T5J 4H7

C�est rentable de sortir des
sentiers battus
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Alliez les talents d�un réseau de femmes d�affaires de l�Ouest
canadien, une installation novatrice de formation en gestion
d�entreprise en direct et une conférence d�avant-
garde sur Internet, et vous avez tout ce qu�il faut
pour réussir.

Au nom de l�Initiative pour les femmes
entrepreneurs, Sharon Hughes-Geekie,
directrice administrative de la Women�s
Enterprise Society of B.C. a reçu un prix
prestigieux dans la catégorie innovation sur
Internet à la cérémonie de remise des Canadian
E-Business Leadership Awards.  Ces prix, dont
la remise a été diffusée en direct simultanément à
Toronto et à Vancouver en octobre 2003, rendent
hommage aux organisations canadiennes qui font preuve de
leadership et réussissent dans les domaines de la promotion
du commerce en direct, de l�apprentissage électronique et des
affaires sur Internet.

Business Beyond the Box était le thème de la conférence de trois
jours sur l�apprentissage électronique et le réseautage, organisée
en mai 2003 pour les femmes entrepreneurs du Canada.  Au moyen
d�Internet, la conférence a réuni des gens d�affaires de villes et de

collectivités de tout le pays, sans qu�ils quittent leurs foyers ou
leurs bureaux.  Les participants ont pris part à des ateliers de

planification stratégique, à des réunions en petits groupes
pour des industries spécifiques, à une exposition

virtuelle et à des forums entre pairs animés par des
analystes commerciaux.

Le réseau des bureaux de l�Initiative pour les
femmes entrepreneurs de l�Ouest canadien a
collaboré avec l�école de commerce Royal Roads
de Victoria pour offrir la conférence virtuelle

interactive.  Pendant la conférence, les initiatives
de Business Beyond the Box ont trouvé un domicile

permanent avec le lancement du Western Canada
Training Centre, à l�adresse www.bbtb.ca � une
installation d�apprentissage électronique répondant
aux besoins des entrepreneurs occupés.  C�est un
centre flexible qui peut s�adapter aux styles
d�apprentissage de chacun.

Diversification de l�économie de l�Ouest Canada (DEO)
félicite l�Initiative pour les femmes entrepreneurs, un programme sans
but lucratif qui encourage l�entrepreneuriat dans l�Ouest canadien en
aidant les femmes à démarrer et à développer des entreprises.


